
 

 

 

 

DES FIRMES 

TRANSNATIONALISEES 

 

 

 

Définition 

d’une firme 

transnationale 

 

Une firme multinationale (FMN) est une entreprise qui possède au moins 

une filiale à l'étranger et qui produit hors de son territoire d'origine à 

l'aide de ces filiales. 

L'investissement direct à l'étranger (IDE) est un des vecteurs d'action 

des multinationales dans leurs stratégies internationales. Il y a IDE 

lorsqu’une firme achète au moins 10% du capital social d’une entreprise 

implantée à l’étranger déjà existante, ou lorsqu’elle crée à l’étranger une 
unité de production qui jusqu’alors n’existait pas. 
 

La multinationalisation des firme a pour conséquence le 

développement du commerce intra-firme, qui est un commerce entre 

des entreprises qui appartiennent à un même groupe, mais qui sont 

localisés dans des pays différents. Ce commerce est la conséquence de 

la DIPP, décomposition internationale des processus productifs. 

 

 

L’évolution des 

firmes 

transnationales 

 

Il y a un accroissement important du phénomène de 

multinationalisation des firmes depuis une trentaine d’années ; ainsi, le 

nombre de firmes transnationales est il passé de 37 000 en 1990 à plus 

de 70 000 aujourd’hui. Aujourd’hui, le stock mondial d’IDE 

représente près du quart du PIB mondial 

Les IDE sont majoritairement issus des pays du Nord et destinées au 

pays du Nord 



 

 

 

 

POURQUOI LES FIRMES 

SE 

TRANSNATIONALISENT-

ELLES ? 

 

 

 

Concurrence 

internationale et 

logique de 

compétitivité 

 

La compétitivité est la capacité pour une entreprise à maintenir ou 

accroître ses parts de marché sur le marché domestique (compétitivité 

interne) et sur les marchés extérieurs (compétitivité externe). 

Elle peut prendre deux grandes formes : 

- La compétitivité-prix, qui existe lorsque la compétition entre les 

entreprises porte sur des produits homogènes dont la seule variable de 

différentiation est le prix.  

- La compétitivité produit (ou compétitivité structurelle, ou hors prix) 

dépend quand à elle des caractéristiques du produit mis en vente.  
 

Dans des économies où la demande des consommateurs est de plus en 

plus personnalisée et où la qualité, l’image de marque et l’originalité 

du produit compte parfois plus que son prix, la différentiation des 

produits de la part des entreprises est devenue une source de 

compétitivité absolument essentielle 

 

Les différents 

déterminants de la 

localisation 

internationale des 

firmes 

La recherche de faibles coûts de production : faibles salaires, faibles 

charges sociales, faible fiscalité 

La recherche d’une technologie adaptée 

La recherche d’une main d’œuvre qualifiée 

Se rapprocher des consommateurs pour mieux les connaître 

Se donner une image de producteur national 

Profiter d’effets d’agglomération 



 

 

 

FIRMES 

TRANSNATIONALES ET 

REGULATION 

 

 

 

Des firmes 

transnationales 

concurrentes des 

instances de 

régulation… 

 

Le phénomène de transnationalisation des firmes ne cesse de se 

développer, donnant même à certaines firmes transnationales des chiffres 

d’affaires supérieurs au PIB de certains pays. 

Cette puissance donne à ces firmes transnationales un pouvoir qui peut 

parfois paraître supérieur à celui des Etats-Nations. En particulier, ces 

firmes pourraient « mettre  en concurrence » les différents Etats dans 
leur processus de localisation, leur donnant le pouvoir indirect d’agir sur 

les politiques menées par ces Etats. 

 

Au-delà, leur place dans l’économie mondiale leur donne la possibilité 

de mettre en place elles-mêmes certaines règles de régulation du 

commerce international, alors même que cette fonction est 

normalement du ressort des grandes institutions internationales de 

régulation. 

 

… mais leur pouvoir 

reste limité 

 

Les grandes instances de régulation de l’économie mondiale, telles que 

l’OMC, peuvent mettre en place des règles visant à limiter le pouvoir 

des firmes transnationales. Par exemple, en luttant contre le dumping, 

elles luttent contre des procédés qui sont majoritairement le fait de ces 

firmes. 

Il existe peut-être plus une complémentarité qu’une concurrence 

entre les firmes transnationales et les grandes instances de régulation 

internationales. 



 


